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CHAPITRE IV

4e REGIMENT D’INFANTERIE (1820-1852)

Le 28 novembre 1820, le 4e de ligne fut réorganisé à Longwy avec des éléments provenant de la
légion de l'Aube et de la légion des Deux-Sèvres ; il comptait trois bataillons sous les ordres du
colonel comte d'HAUTPOUL.

Campagne d'Espagne.

Le 4e de ligne était à Toulouse lorsqu'à la suite du congrès de Vienne l'intervention de la France en
Espagne fut décidée.
Cent  mille  hommes,  sous  les  ordres  du  duc  d'ANGOULÊME, furent  concentrés  derrière  la
Bidassoa, et le régiment, dirigé sur Saint-Jean-Pied-de Port, fût partie du 2e corps (6e division, 2e

brigade). (Mars 1823.)
Le 10 avril, il franchit la Bidassoa et arriva le 25 à Saragosse avec sa division.

Siège de Mouzon (14 mai 1823).

Dirigé seul sur Mouzon, il vint faire le siège de la place. Le 14 mai, le colonel fit donner l'assaut
contre le fort qui domine la ville.
L'opération échoua et le régiment reçut l'ordre de rejoindre sa division.
Tandis qu'un bataillon s'arrêtait à Valence, les deux autres étaient envoyés sur Carthagène par Roda,
où  le  lieutenant  VANDERCRUYSSEN et  le  sergent  DESFOSSÉS se  distinguèrent  dans  un
engagement: ils furent décorés.

Carthagène (6 août 1823).

Le 6 août, le général  VINCENT porta le 4e sur Carthagène, et, le 7, nos troupes occupèrent le
faubourg San Antonio, après un combat où le capitaine DAVOIS fut grièvement blessé : il fut fait
chef de bataillon.
Le 4e prit part à diverses opérations aux environs de la place, qui se rendit seulement le 5 novembre.
Envoyé à Alicante, le régiment reçut le 21 novembre l'ordre de rentrer en France par Valence où il
prit au passage son 3e bataillon.

Arrivé à Bayonne en janvier  1824,  le  4e alla  successivement tenir  garnison à Besançon (1824-
1825), Saint-Omer (1825-1827), Dieppe, le Havre (1827-1828), Caen (1828-1830).

Au moment de l'expédition d'Alger deux bataillons furent organisés pour faire partie de la réserve.
Dirigés d'abord sur  Avignon et  Toulon,  ils  allèrent  occuper  Montpellier  après  la  Révolution de
Juillet, et c'est au mois de novembre seulement qu'ils s'embarquèrent pour l'Algérie ; le 25 décembre
1831, ils s'installaient à Alger et aux environs.
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Algérie.

Au mois d'avril 1832, le 1er bataillon du 4e, à l'effectif de 700 hommes, fut envoyé pour secourir
Bône. La situation était des plus critiques. Seul avec une poignée de marins débarqués de la goëlette
la Béarnaise, le capitaine BUISSON d'ARMANDY, de l'artillerie, se maintenait dans la ville avec
le concours du capitaine algérien  YUSUFF, commandant la milice turque, après un glorieux fait
d'armes  où  s'étaient  distingués  l'enseigne  du  COUËDIC et  l'aspirant  de  1re classe  de
CORNULIER-LUCINIÈRE.
Les troupes de renfort ne trouvèrent qu'une place démantelée et la trace des cruautés commises par
les Arabes. Deux fois des bandes ennemies se présentèrent ; elles furent mises en pleine déroute, et
les  ordres  du  jour  des  officiers  généraux  font  l'éloge  de  la  discipline  et  de  la  bravoure  qui
distinguaient le 1er bataillon du 4e au milieu de ces dangers.
Le désintéressement et l'abnégation du commandant DAVOIS, l'activité des troupes, leur valurent
les plus grands éloges.
Rentré à Alger en juillet 1832, le bataillon prit part à plusieurs reconnaissances qui n'offrent rien de
bien saillant à signaler. 
En septembre 1833, une colonne expéditionnaire fut dirigée sur Blidah et plusieurs détachements du
4e en firent partie. 
Au mois d'octobre, le 2e bataillon alla renforcer la garnison de Bougie, et, le 6, il occupa le camp
retranché et les postes avancés de la ville. 
Le 10 eut lieu à la tête de ce camp un combat où le sergent de voltigeurs DALIGAUD se distingua
par la belle résistance qu'il opposa à l'ennemi avec dix voltigeurs, tous blessés.
Le 4e prit encore part à plusieurs combats qui donnèrent lieu à un ordre du jour des plus élogieux du
général TRÉZEL. 
Le régiment avait eu 4 officiers et 60 sous-officiers, caporaux ou soldats tués ou blessés.
De nombreuses citations à l'ordre récompensèrent la belle conduite du 2e bataillon. 
Nouvelles citations au mois de mars 1834, à la suite de la colonne contre Klailma.
Au  mois  de  mai  le  2e bataillon  rentra  en  France  et,  le  même  mois,  le  4e de  ligne  terminait
glorieusement son séjour en Afrique par une expédition contre les Hadjoutes ; cette campagne valut
encore au régiment plusieurs citations à l'ordre. 
Le 28 juillet, le 4e se trouvait en entier à Marseille, où il resta jusqu'en octobre 1836.

1836-1859  Jusqu'en  1859,  époque  à  laquelle  il  devait  retourner  en  Algérie,  le  régiment  tint
successivement garnison à Grenoble (1836-1838), Lyon (1838-1839), Paris (1839-1845), Bordeaux
(1845-1848), Paris (1848-1850), Lille (1850-1853), La Rochelle (1853-1855), Verdun (1855), Lyon
(1855-1856), Montpellier (1856-1859). 

___________________
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